
     Les 10 et 11 mai 2006, à l'occasion d'un in-
ventaire des cantonnements d'Engoulevents d'Eu-
rope (Caprimulgus europaeus) de la forêt du-
naire de Longeville-sur-Mer, deux chanteurs de 
Rainette méridionale (Hyla meridionalis Boett-
ger 1874) ont été entendus. Ces individus, dis-
tants d'environ 1 100 m, se trouvaient dans la 
partie centrale de la forêt, l'un non loin d'une 
zone urbanisée et l'autre à proximité d'une mare. 
Il s'agit là probablement de la première mention 
de cette espèce dans la partie ouest du Marais 
poitevin. 
     Dans le Marais poitevin, la Rainette méridio-
nale est présente en Charente-Maritime, au sud 
de la Sèvre Niortaise sur les communes de Ma-
rans, Charron et Esnandes où elle peut être abon-
dante par endroits. Au nord de la rivière, elle est 
plus localisée, parfois à proximité de la Vendée 
comme du côté de L'Île-d'Elle, mais probable-
ment présente depuis longtemps. En 1989, je la 
notais déjà à Landelènes (Marans). 
     En Vendée, Madeleine Paillette la mentionne 
à Champagné-les-Marais en 1961. Il faut atten-
dre 1999 et sa redécouverte fortuite par Hugues 
des Touches, pour reparler de la Rainette méri-
dionale en Vendée. Les prospections que j'ai 
alors entreprises seul, puis avec Emmanuel 
Joyeux (ONCFS, Réserve Naturelle de la baie de 
l'Aiguillon) ont permis de mieux définir la zone 
de présence de la Rainette méridionale dans le 
Sud-Vendée. Ce travail reste à affiner mais on 
peut aujourd'hui évaluer à environ 4 000 ha l'aire  
de répartition de l'espèce en Vendée. 
     Les individus de Longeville sont à 25 km de 
la population des prises de la baie de l'Aiguillon, 
dans une zone bien prospectée pour ce qui est 

des Amphibiens. Outre la progression géographi-
que notable que représenterait l'implantation 
d'une population en forêt de Longeville, il faut 
souligner le fait que, contrairement aux popula-
tions des prises de la baie de l'Aiguillon, la Rai-
nette méridionale se trouve ici au contact direct 
de la Rainette verte (Hyla arborea). 
     L'origine de ces individus est incertaine. Il 
paraît improbable qu'une population de Rainettes 
méridionales soit passée inaperçue ici ou dans les 
marais périphériques de la forêt. Par ailleurs, il 
n'existe pas, a priori, de population entre Cham-
pagné-les-Marais et Longeville. Toutefois, nous 
avons deux mentions restées sans suite de Rai-
nette méridionale dans l'ouest du Marais poite-
vin : un individu capturé le long du couloir d'ac-
cès à l'observatoire de la réserve naturelle de 
Saint-Denis-du-Payré en juillet 1992 (obs. pers.) 
et un chanteur près d'une habitation entre Saint-
Denis-du-Payré et Lairoux en 2000 (Hugues des 
Touches et Alain Thomas). 
     La population vendéenne de la Rainette méri-
dionale constitue la limite septentrionale de l'es-
pèce. Les nouvelles données en forêt de Longe-
ville sont particulièrement intéressantes et pour-
raient indiquer une progression de l'espèce vers 
le nord. La poursuite du travail de prospection en 
périphérie de la population des prises de la baie 
de l'Aiguillon est nécessaire d'un point de vue 
naturaliste pour suivre la dynamique de l'espèce. 
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Abstract: Observations of the Stripeless Tree Frog in the coastal woodlands of Longeville-sur-Mer (Vendée), at the north-
ernmost limit of  its distribution, seem to indicate a recent expansion in its range. 
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La Rainette méridionale 

Hyla meridionalis Boettger, 1874  
 contactée en forêt de Longeville-sur-Mer (Vendée) 

55 

© Les Naturalistes Vendéens 




